
Pierre Tap 

La SFP vient vers nous .. grand merci et bienvenue ! Il faut que chacun sorte de son 

site et que l'on voit qui pense quoi et qui veut agir dans quelle direction .. mais les 

rencontres seront nécessaires (même pendant le confinement .. Chaque psychologue, 

chaque syndicat ne peut avoir la solution qui passe par des négociations internes et 

aboutit à un accord discuté avec l'Etat 

 

La Société Française de Psychologie 

Françoise Caubet-Gehelmann 

Psychologue Scolaire , Docteur en Neurobiologie, 

 

Pour information ou pour rappel la SFP, la société française de psychologie organise 

des colloques et publie des revues avec la volonté de représenter tous les champs de 

la psychologie tant au niveau de la recherche en psychologie que de la pratique de la 

psychologie. 

Sur son site elle s’exprime sur la question de l’ordre. Elle travaille avec d’autres 

organisations sur le code de déontologie et sur l’idée de le rendre légalement valable. 

 

https://lnkd.in/gH9Stgz 
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L’ensemble des organisations de psychologues, dont la SFP, a découvert le 7 avril 

dernier le dépôt par certains parlementaires d’une proposition de loi portant sur la 

création d’un ordre pour tous les psychologues. Alors que la SFP participe, avec 22 

organisations de psychologues, à l’actualisation du code de déontologie de 2012, aucune 

consultation n’a été engagée par ces parlementaires pour connaître l’avis de la 

profession. 

La solution d’un ordre professionnel peut spontanément apparaître à certains comme une 

solution séduisante pour la profession des psychologues. L’encadrement des professionnels 

par un ordre pourrait ainsi laisser croire à une meilleure protection du public et des 

professionnels en cas de litige, et donner l’impression d’une profession plus forte. En d’autres 

termes, on pourrait penser que   l’existence d’un ordre serait une solution efficace, voire 

incontournable, pour la défendre, protéger les usagers et finalement garantir une pratique de la 

profession, respectueuse des règles de l’art et de la déontologie. 

Plusieurs organisations nationales de psychologues et psychologie ont toutefois déjà 

clairement exposé leurs arguments en la défaveur d’un ordre professionnel des psychologues, 

dans un article publié en 2016 (« Quelles évolutions pour la déontologie des psychologues en 

France : propositions du GIRéDéP », Le Journal des psychologues 2016/5 (n° 337), pp. 34-

40). 
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L’établissement d’un ordre professionnel fait apparaître cinq grands sujets de 

préoccupation. 

La profession de psychologue est la seule profession réglementée à être gérée par le ministère 

de l’Enseignement supérieur et de la Recherche. L’établissement d’un ordre attribuerait donc 

à cette instance, une fonction qui est actuellement assumée par les pouvoirs publics. 

Autrement dit, l’ordre viendrait alors simplement se substituer à un dispositif déjà existant et 

opérationnel. 

Un ordre nous confronte à la problématique des modalités d’élection de ses dirigeants et de 

leur composition, qui ne seraient jamais totalement satisfaisantes. Par exemple, il pourrait en 

résulter une représentation lacunaire de certains champs d’exercice de la psychologie. 

 L’ordre a une fonction disciplinaire en sanctionnant les professionnels qui ne respecteraient 

pas les règles professionnelles qu’il a adoptées. Or, les sanctions existent déjà dans le droit 

pénal, la fonction publique et dans certaines conventions collectives. A nouveau, l’ordre 

professionnel viendrait se substituer à des solutions déjà opérantes. 

 Un ordre s’accompagne d’une sélection supplémentaire obligatoire pour pouvoir faire usage 

du titre de psychologue – ce qui pose la question du devenir d’une personne diplômée qui ne 

réussirait pas cette sélection. Et bien évidemment, l’établissement d’un ordre conditionnera 

l’autorisation de la pratique de la psychologie au règlement d’une cotisation. 

Cette loi intégrera tous les psychologues au code de la santé publique, dans les professions de 

santé, indépendamment de leurs champs d’exercice et de leurs référentiels professionnels qui 

seront ainsi bafoués. Réduire les missions et interventions au secteur de la santé, serait 

négliger toutes les actions conduites par les psychologues, notamment dans les établissements 

scolaires, les entreprises, les prisons, visant à proposer des démarches adaptées au respect de 

la dimension psychique de la personne. 

La Société Française de Psychologie s’oppose donc à ce projet relatif à la création d’un 

ordre des psychologues, à la fois sur le fond mais aussi sur la forme. La SFP a toujours 

considéré les questions d’éthique et de déontologie comme essentielles pour l’exercice de 

la profession. Elle a d’ailleurs pris l’initiative dès 1961 de proposer le 1er code de 

déontologie des psychologues. Elle a largement participé à son actualisation périodique, 

en 1996 et en 2012, afin qu’il reste vivant et utile aux usagers comme aux psychologues. 

Cette proposition de loi réalisée sans consultation des organisations professionnelles 

constitue donc un déni de démocratie et traduit un mépris éhonté à l’égard d’une 

communauté professionnelle et du travail qu’elle mène depuis de nombreuses années. 

Au sein du Cerédépsy, la SFP travaille à d’autres solutions pour inscrire le code de 

déontologie dans la réglementation.  

  

 

 

 

 

 

 

 

 

  

Pierre TAP 



SFP is coming to us ... many thanks and welcome! We need to get everyone 

out of their own sites and see who thinks what and who wants to act in 

what direction ... but meetings will be necessary (even during the lockdown 

... Each psychologist, each trade union can only have the solution that goes 

through internal negotiations and leads to an agreement discussed with the 

State 

 

The French Society of Psychology 

Françoise Caubet-Gehelmann 

School psychologist, Doctor in Neurobiology, 

 

For information or as a reminder, the SFP, the French Society of Psychology, 

organises conferences and publishes reviews with the aim of representing 

all fields of psychology, both in terms of psychological research and 

psychological practice. 

On its website it expresses itself on the issue of order. It is working with 

other organisations on the code of ethics and on the idea of making it 

legally valid. 
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On April 7, all psychologists' organizations, including the SFP, discovered 

that some members of parliament had tabled a bill on the creation of a 

college for all psychologists. While the SFP participates, together with 22 

psychologists' organisations, in the updating of the 2012 Code of Ethics, no 

consultation has been undertaken by these parliamentarians to know the 

opinion of the profession. 

The solution of a professional order may spontaneously appear to some as 

an attractive solution for the profession of psychologists. The supervision of 

professionals by a professional association could give the impression of a 

better protection of the public and of professionals in case of litigation, and 



of a stronger profession. In other words, one could think that the existence 

of a professional association would be an effective, even unavoidable, 

solution to defend the profession, to protect the users and finally to 

guarantee a practice of the profession, respectful of the rules of the art and 

of the deontology. 

Several national organizations of psychologists and psychology have 

however already clearly stated their arguments against a professional order 

for psychologists, in an article published in 2016 ("Quelles évolutions pour 

la déontologie des psychologues en France : propositions du GIRéDéP", Le 

Journal des psychologues 2016/5 (n° 337), pp. 34-40). 

The establishment of a professional order raises five main issues of concern. 

The profession of psychologist is the only regulated profession to be 

managed by the Ministry of Higher Education and Research. The 

establishment of a professional association would therefore assign to this 

body a function that is currently performed by the public authorities. In 

other words, the order would simply replace an already existing and 

operational mechanism. 

An order confronts us with the problem of the methods of electing its 

leaders and their composition, which would never be totally satisfactory. For 

example, it could result in a lack of representation of certain fields of 

psychological practice. 

 The Association has a disciplinary function in sanctioning professionals who 

do not respect the professional rules it has adopted. Sanctions already exist 

in criminal law, the civil service and in some collective agreements. Once 

again, the professional order would replace solutions that already exist. 

 An order would be accompanied by an additional compulsory selection 

process to be able to use the title of psychologist - which raises the 

question of what happens to a graduate who does not pass this selection 

process. And of course, the establishment of a College will make the 

authorisation to practice psychology conditional on payment of a fee. 

This law will integrate all psychologists into the public health code, into the 

health professions, regardless of their fields of practice and their 

professional references, which will thus be flouted. To reduce the missions 

and interventions to the health sector would be to neglect all the actions 

carried out by psychologists, notably in schools, companies, prisons, aiming 

at proposing approaches adapted to the respect of the psychic dimension 

of the person. 



The French Society of Psychology is therefore opposed to this project for 

the creation of an Order of Psychologists, both in substance and in form. 

The SFP has always considered questions of ethics and deontology as 

essential for the practice of the profession. It took the initiative in 1961 to 

propose the first code of ethics for psychologists. It has participated 

extensively in its periodic updating, in 1996 and in 2012, so that it remains 

alive and useful to users and psychologists alike. This bill, which was drafted 

without consulting the professional organisations, is a denial of democracy 

and shows a shameless contempt for a professional community and the 

work it has been doing for many years. Within Ceredepsy, the SFP is 

working on other solutions to include the code of ethics in the regulations.  
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